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Observations de la France Réponse de la direction 

Les cultures considérées comme prioritaires 

pouvant être fluctuantes d’une année à 

l’autre; cela conduit notamment à des 

reports intempestifs et massifs vers de 

nouveaux produits, perturbateurs pour l’aval 

qui se structure difficilement. Le choix des 

chaînes de valeur à soutenir est donc un 

sujet sensible et doit être réalisé en étroite 

consultation avec le gouvernement afin de 

bénéficier d’un engagement durable de ce 

dernier.  

La direction considère elle aussi qu’il n’est pas viable d'arrêter une fois pour toutes un 

choix de chaînes de valeur à appuyer dans la durée, étant donné les fluctuations du 

marché et de la conjoncture politique. Les choix sont donc faits de manière souple 

durant la conception des projets et des programmes puis en cours d’exécution. Il est 

procédé tout au long du cycle des projets au suivi et à l’évaluation méticuleux du 

contexte des pays, ce qui permet d’apprécier la pertinence des chaînes de valeur 

soutenues. 

Le FIDA est encore à la recherche de co-

financeurs (Banque Mondiale, Fondation Bill 

and Melinda Gates, Fonds vert pour le climat, 

Fonds pour l'environnement mondial), ce qui 

pourrait fragiliser le démarrage effectif des 

projets. Il faudrait s’assurer de la garantie de 

ce soutien financier rapidement.   

La direction considère elle aussi que le soutien des cofinanceurs doit être rapidement 

garanti. La Banque mondiale doit approuver son financement avant le FIDA pour ce qui 

est du programme concerné (Projet de renforcement de la résilience des moyens 

d'existence dans les basses terres II), ce qui atténue le risque d’un démarrage ralenti. 

Pour ce qui est des autres cofinancements, les programmes seront conçus de façon à ce 

que le démarrage et les résultats escomptés dépendent des financements du FIDA. En 

cas de retard, les cofinancements seront traités comme des fonds additionnels. 

Une articulation avec les interventions en 

cours de l’Agence française de 

développement (AFD) dans le secteur 

agricole serait pertinente, en particulier le 

projet InterAide, dont l’objectif est 

d’améliorer la résilience des exploitations 

agricoles familiales dans la Région des 

nations, nationalités et peuples du Sud. Le 

projet AGRIHUB (2021-2025) qui vise la 

croissance des PME agricoles et un accès 

facilité aux services financiers pourrait 

également faire l’objet d’une coordination 

spécifique. 

L’équipe de gestion du portefeuille Éthiopie s’attellera à rechercher des synergies avec 

les interventions de l’AFD en cours ou à venir. L’équipe de pays du FIDA se réunira avec 

celle de l’AFD pour définir les points où une collaboration avec cette agence serait 

intéressante du point de vue du développement et du renforcement des petites et 

moyennes entreprises agricoles et de l'entrepreneuriat jeune, en s’appuyant sur le projet 

AGRIHUB.  

 


